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1er jour

Quand Dieu reste silencieux

Mais, si je vais à l’orient, il n’y est pas ;  
À l’occident, je ne le remarque pas ;  

Est-il occupé au nord, je ne puis le voir ;  
Se cache-t-il au midi, je ne puis l’apercevoir.

— Job 23:8-9

Il arrive si souvent que le cri de notre cœur fasse écho à ces 
paroles de Job : nous aspirons à entendre la voix de Dieu, 
mais nous n’obtenons pour seule réponse à nos prières que 

le silence. Nous avons beau prier, nos prières semblent tomber à 
plat. Notre frustration grandit alors que nous revient à l’esprit le 
temps où il nous suffisait de murmurer le nom du Seigneur pour 
qu’aussitôt sa présence se manifeste. À présent, face au silence, 
nous vient l’envie de nous écrier : « Seigneur, où es-tu ? »

À l’instar de Job qui s’est tourné de tous côtés, nous avons 
beau le chercher, nous ne voyons pas où il est, ni ce qu’il fait 
dans notre vie. Bienvenue dans le désert ! Alors que vous foulez 
le sable, sachez que vous n’êtes pas seul à faire ce voyage. Vous 
êtes en bonne compagnie !

Vous marchez sur les pas de Moïse, l’homme qui fut élevé 
comme un prince à la cour du pharaon. Moïse, un homme qui 
avait reçu de Dieu la vision qu’il allait délivrer les Israélites de 
la servitude et de l’esclavage. Cette vision mit des années à se 
concrétiser. En attendant, pendant quarante ans, Moïse s’occupa 
des moutons dans un coin reculé du désert.
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Vous accompagnez aussi Joseph, le fils préféré de son père. 
Joseph à qui furent donnés des rêves de leadership et d’accom-
plissement prestigieux ; Joseph qui fut jeté dans une fosse par 
ses propres frères, puis vendu comme esclave pour finalement 
atterrir en prison.

Vous êtes assis à côté de Job, l’homme que la Bible décrit 
comme « le plus considérable de tous les fils de l’Orient » (Job 
1:3). Celui dont Dieu dit qu’il n’y eut nul homme comme lui ; Job 
qui perdit tout : ses biens, ses enfants, sa santé ainsi que le soutien 
de sa femme.

Chose plus importante encore, vous êtes en compagnie de 
Jésus, le fils de Dieu, qui, après avoir reçu publiquement témoi-
gnage de la part de Dieu le Père et du Saint-Esprit qu’il était bien 
le fils de Dieu, fut conduit dans le désert pour y affronter les 
forces des ténèbres.

La procession de ceux qui voyagent dans le désert est 
longue parce que le silence de Dieu est un temps nécessaire, une 
période importante dans la vie de tout enfant de Dieu. Nous aime-
rions bien éviter ce chemin-là. Nous cherchons des raccourcis ou 
des détours…, mais il n’y en a pas. Il est impossible d’avancer 
sur le chemin qui nous conduit en sa présence sans passer par 
ces temps particuliers.

Le chrétien qui comprend les saisons de l’Esprit saura ce que 
Dieu veut accomplir et pourra réagir avec sagesse. Inversement, 
celui qui passe sur le terrain d’entraînement de Dieu sans la compré
hension nécessaire ne saura pas ce que Dieu veut accomplir et 
risquera de se comporter de manière imprudente.

Considérez la sagesse du cultivateur. Il est impossible au 
cultivateur de récolter pendant la saison des plantations. S’il ne sème 
pas en période de semailles, il n’aura pas de récolte au moment 
de la moisson. Il est indispensable qu’il fasse ses plantations au 
bon moment. S’il les fait trop tôt ou trop tard, le rendement de ses 
cultures en sera affecté. Les graines ne seront pas bien positionnées 
pour recevoir ce dont elles ont besoin pour germer.
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De même, pour bénéficier des soins et de la provision de 
Dieu, il est important de reconnaître si nous sommes dans un 
temps de préparation. Nous pouvons soupirer après la moisson 
de bénédictions, mais ce n’est peut-être pas la bonne saison ; il 
s’agit peut-être au contraire d’une saison de taille.

Ainsi, Dieu veut que nous comprenions notre cheminement 
à travers ces temps de sécheresse. Son but, quand nous passons 
par le désert, est de nous former et de nous préparer à une inti-
mité plus profonde avec lui. Comprendre son silence dans ces 
moments-là nous permettra d’avancer avec joie et avec sa force 
sur ce chemin.

Enlevons les obstacles
Notre cheminement dans le désert est un voyage destiné à nous 
donner une compréhension plus profonde de Dieu. Avancez vers 
plus d’intimité avec lui en augmentant votre temps de lecture de 
sa Parole.

Prière
Père céleste, pourquoi parais-tu silencieux ? 
Je passe du temps dans la prière et dans la 
lecture de ta Parole, mais je me sens si loin 
de toi. Garde-moi sur le sentier qui mène en 
ta présence même quand tu te tais. J’aspire à 
vivre dans une plus grande proximité avec toi.

Au nom puissant de Jésus, enlève de ma 
vie tout obstacle qui m’empêche d’approfondir 
ma relation avec toi. J’aspire à témoigner de 
toi, tout comme Job aspirait à le faire, mais tu 
sais où ce chemin me conduit. Quand tu m’au-
ras mis à l’épreuve, j’en sortirai pur comme 
l’or. Tu me déclareras innocent (Job 23:10).
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Alors que j’entame ce voyage de qua-
rante jours sur le sentier qui conduit en ta 
présence, accorde-moi une nouvelle compré-
hension et une vision renouvelée de ta nature. 
Dans cette expérience de désert que je traverse, 
ouvre mon cœur et enseigne-moi sur cette expé-
rience et sur toi.

Au nom de Jésus, amen.

Lumière sur le sentier
Psaume 63
Psaume 84


